
Feu M. Le Chanoine Bellemare

B
^OUS demandons à tous nos lecteurs une prière fer- 
i, vente pour le repos de l'Ame de feu M. le Chanoine 
j Charles Théodore Bellemare, un ami bien fidèle 
% de Notre Dame du Cap et des Annales du T. S.

3 Rosaire. Le bon Dieu vient de le rappeler à lui, 
dans la soixante quatrième année de son Age, à 

Batisean où il vivait retiré chez son frère, curé de cette paroisse.
Voici une courte notice de la carrière bien remplie par le 

défunt que nous regrettons.
L’abbé Charles Bellemare naquit à Yamachiche le 3 avril 

1846, du mariage de Joseph Bellemare, cultivateur et de Marie 
Hermine Gélinas. Il fit ses études au Collège de Nicolet. Il 
fut ordonné prêtre dans sa paroisse natale, par Mgr Lafièche, le 
11 octobre 186S.

Il fut vicaire A S. Guillaume, 1868-1871 ; curé de Stratford, 
1871 1872; vicaire à Bécancourt, 1872-1873 ; à S. Grégoire, 
1873 ; à_Gentilly, 1873 ; curé de Blandford, 1873 1874, où il 
bAtit la première chapelle en 1874 ; en même temps, il fut mis­
sionnaire à Stç Anne du Sault, 1875 ; curé de Shawinigan, 1875- 
1894, où il a terminé l’église en 1884 et bAti un presbytère en 
1894, et d'où il a construit une chapelle et un presbytère à S. 
Mathieu de Caxton de 1890 à 1893. Depuis 189a, il a été cuié 
de Ste Geneviève de Batisean, où il a rebâti le presbytère m 
1897. Il fut nommé chanoine des Trois-Rivières en 1899.

M. l’abbé Charles Bellemare était chanoine titulaire de la ca­
thédrale de Trois-Rivières où il était considéré comme l’un des 
membres les plus importants de tout le diocèse des Trois-Rivières. 
C’était, en un mot, le modèle accompli du bon prêtre et sa mort 
va causer des regrets universels à Yamachiche. sa paroisse na­
tale, â Shawinigan, A Ste Geneviève de Batisean où il fut curé 
pendant de longues années II était un ancien élève de Nico­
let. Il laisse trois frères: M. l’abbé Elzéar Bellemare, curé de la 
Baie-du-Fèvre, M l’abbé Adélard Bellemare, curé de Batisean, 
et M. Gaspard Bellemare, marchand à Yamachiche ; aussi une 
sœur : la Itevérende sœur Ste Angelina (née Caroline) des Sœurs 
de la Congrégation Notre-Dame, à Montréal.

Monseigneur Cloutier, dans le délicat panégyrique qu’il pro­
nonça à Ste Geneviève de Batisean, a proposé à son auditoire 
d’imiter la douceur du défunt.

La douceur fut le trait de sa vie. “Beati mites, quoniam ipsi 
possidebunt terram.”

R. I. P.


